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INTRODUCTION 

1. Les ouvrages ne manquent pas sur la matière. 
Au xvi° siècle, saint Charles Borromée a parlé le premier, avec 

l'autorité qui s'attachait à sa haute position d'archevêque de Milan 
et de cardinal de la Sainte-Eglise Romaine *. 

Au siècle dernier, Benoît XIII a fait traduire et arranger, pour 
sa province de Bénévent, les Instructions si précises de saint 
Charles 2, 

De nos jours, MBr Dévie, dans le Rituel de Belley, le chanoine 
Auber, dans les Instructions de la Commission archéologique diocé­
saine de Poitiers* et VHistoire et théorie du symbolisme religieux*, 

1 « Instruotionum fahricro ecclesiasticœ et supellectilis ecclesiasticae libri 
duo. » Milan, 1377, iu-12. — Le chanoine Van Drivai en a publié une nouvelle 
édition en 1855, in-12 de 340 payes . 

2 « Il reltorc ecclestastico instruito nelle regolc délia fabrica e délia supellet-
tile ecclesiastica, coasecrato aU'Illustrissimi e Hevercndissimi Padri délia Pro-
vincia Beneventana ragnnalf nul terzo concilio provinciale, celebrato nella 
snnta cliiesa metropolitana dalla Santita di Nostro Signore Benedetto papa XIII, 
areivescovo nietropolita. n Bénévent, 1729, in-4° de 142 pages. 

3 « Instructions de la Commission archéologique diocésaine,établie à Poitiers, 
sur la construction, les restaurat ions, l 'entretien et la décoration des églises, 
adressées par Monseigneur l 'Éveque, président, au clergé de son diocèse. » 
Poitiers, 1831, in-8° de 137 pages. 

4 « Histoire et théorie du symbolisme religieux. » Poitiers, 1870-1872, 4 vol. 
in-S°. 
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le vicaire-général Dieulin, dans le Guide des curés, Raymond Bor­
deaux, dans le Traité de la réparation des églises \ et enfin l'archi-
prêtrc Picrret, dans son Manuel d'archéologie pratique*, ont essayé 
de vulgariser les saines notions de l'art de bâtir en s'inspirant, soit 
de la tradition, soit de renseignement archéologique, soit même 
en empruntant à saint Charles la substance de sa doctrine. 

(les ouvrages divers, dont le mérite est non moins inégal que 
l'autorité, demanderaient à être fondus ensemble pour ne former 
qu'un seul tout. Ce qui manque à l'un, l'autre le fournirait, car ils 
se complètent mutuellement. Le passé tenait peu de place dans les 
premiers essais, il semble avoir tout envahi dans les publications 
les plus récentes. 

Pour se faire une idée adéquate de l'art chrétien, il faut les lire 
tous, les analyser, les comparer et surtout les discuter, car toutes 
leurs formules sont-elles réellement admissibles sans un contrôle 
sévère ? 

2. Je n'ai pas eu le courage d'entreprendre ce travail de refonte, 
dont le résultat eût été probablement excellent, mais j 'en ai fait un 
analogue, d'après les idées que m'ont suggéré d'abondantes 
lectures, des voyages incessants et surtout un long séjour à 
Rome. 

On dit que le titre est l'épanouissement de l'ouvrage, dont il 
contient pour ainsi dire l'abrégé. J'aurais voulu être plus bref, 
c'était impossible pour ne pas rester dans le vague. Il fallait pré­
ciser, dès le début, ce que j'allais traiter. 

Tous les mots en ont été pesés. Que disent-ils donc? 
Traité indique un travail d'ensemble, où toutes les questions sur 

la matière choisie reçoivent une solution. 
La pratique a été mon objectif constant, dont je ne me suis même 

pas écarté incidemment pour faire de l'érudition. Le passé ne 
m'intéresse ici qu'autant qu'il informe le présent et en donne la 
raison d'être. 

Il s'agit d'apprendre à bâtir, meubler et décorer correctement une 

1 o Traité de la réparation des églises, principes d'archéologie pratique. » 
Paris, 1802, in-12 de 400 pages, 2° édit. 

* « Manuel d'archéologie pratique. » Paris, 1870, iu-12 de 460 pages, 2* édit. 


